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Introduction aux logiques de 

descriptions

• Langage de représentation de connaissances

• Connaissances du domaine représentées par 

des entités qui ont une description syntaxique 

à laquelle est associée une « sémantique ».

• Logiques de descriptions � Logiques 

terminologiques � famille de langages

Très fortement inspiré du cours d’Alain Mille et du livre de D. Kayser
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Logique de descriptions

• Un concept permet de représenter un 

ensemble d’individus

• Un rôle représente une relation binaire entre 

individus.

• Concept � entité générique d’un domaine

• Individu � une entité singulière, une instance 

d’un concept.
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Principes des LD

• Un concept et un rôle possèdent une description 

structurée élaborée à partir de constructeurs

• Une sémantique est associée à chaque description de 

concept et de rôle par l’intermédiaire d’une 

interprétation.

• Représentation des concepts et des rôles relèvent du 

niveau terminologique � TBox

• Description et manipulation des individus relèvent du 

niveau factuel ou niveau des assertions ABox
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Principes des LD (suite)

• La relation de subsomption organise concepts et rôles 
par niveau de généralité. C subsume D si C est plus 
général que D au sens que l’ensemble d’individus 
représenté par C contient l’ensemble d’individus 
représenté par D � hiérarchie de concepts et (parfois) 
hiérarchie de rôles.

• Opérations de base : classification et instanciation.
– Classification de concepts (ou rôles) et détermine la position 

d’un concept (d’un rôle) dans une hiérarchie. Construction et 
maintenance de la hiérarchie est assistée par le processus de 
classification.

– L’instanciation permet de retrouver les concepts dont UN 
individu est susceptible d’être une instance (sens différent dans 
les langages à objet).
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Définitions

• Un concept dénote un ensemble d’individus (l’extension du concept)

• Un rôle dénote une relation binaire entre individus.

• La description structurée d’un concept est faite par des constructeurs 
introduisant les rôles associés au concept et les restrictions attachées à 
ces rôles:

– Restrictions en général sur le co-domaine du rôle (le concept avec 
lequel le rôle établit une relation) et la cardinalité du rôle (nombre 
minimal et maximal de valeurs élémentaires que peut prendre le rôle : 
les valeurs élémentaires sont des instances de concept ou des types 
de base –entier, réel, chaînes de caractères-).

– Concepts primitifs � atomes servant de base à la construction des 
concepts définis.

– Concept défini, concept possédant une définition.
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A 
rapprocher 
de la 
program-
mation par 
contraintes

Exemple
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Définition de concept

Concept primitif

Est_subsumé_par

Rôle

Constructeurs
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La famille de langage AL
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Éléments syntaxiques

Notion d’interprétation
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Satisfiabilité, équivalence, 

incompatibilité de concepts
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Exercice : satisfiabilité des exemples de concepts 

suivant ?
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Relation de subsomption
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Niveau terminologique

• Deux déclarations terminologiques : 

– introduction de concepts primitifs

– Introduction de définitions

• Déclaration = équation terminologique

– Nom de concept utilisé une seule fois en partie 

gauche (pas de circuit terminologique).

– � possibilité de substituer tout nom de concept 

par sa définition dans n’importe quelle expression 

conceptuelle (développement des définitions).
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Test de subsomption

• Méthodes de type « normalisation-

comparaison » (algorithmes NC)

• Méthode dérivée de la méthode des tableaux 

sémantiques

11/02/2013 Représentation Connaissances 13

Normalisation-Comparaison

• Développement et factorisation des 

définitions

• Production des « formes normales » de 

description.

• Comparaison
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Méthodes des tableaux 

sémantiques

• La question « Est-ce que C subsume D » est remplacée 

par  « Est-ce que DΠ⌐C est non satisfiable ? ».

• La méthode est la réfutation.

• Il est possible de donner à la démonstration une forme 

d’arbre fini étiqueté qui est appelé « tableau 

sémantique » où chaque branche mémorise une série 

d’évaluations possibles pour les énoncés testés.
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Base de connaissances terminologique
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TBox

ABox
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Exemple
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Exemple (explication)
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Exemple - Interprétation
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Complexité de la subsomption?

• Si le langage est pauvre (pas de and ni restrict 

par exemple) alors Complet et Polynomial

• Si le langage est expressif, alors NP-Complet, 

voire Incomplet et exponentiel…
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